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ii&Cie VEtendard, après avoir reçu 
de si augustes et de si nombreux 
soufflets sur sa large face,n’est plus 
satisfait. Maintenant il ne laisse 
plus aux autres déporter une main 
sacrilège sur sa personne très sainte 
et c'est lui-même qui se charge de 
continuer la danse.

Après avoir attaqué l’honorable 
Secrétaire d’Etat d’une manière 
aussi basse que lâche, et menacé de 
répondre devant les tribunaux des 
articles ignobles de son journal, 
l’honorable sénateur, malgré sa 
haine contre M. Chapleau et en 
dépit de son orgueil reconnu et de 
son entêtement proverbial, n’en a 
pas moins rengainé de la façon la 
plus solennelle les injures lancées 
à l’adresse de l’honorablt, Secrétai :e 
d’Etat. Lisons plutôt l’Etendard 
d’hier :

“ Sous ces circonstances, nous 
considérons comme un devoir de 
retirer les affirmations contenues 
dans le paragraphe en question et 
de prier nos lecteurs de les consi
dérer comme non-avenues

pour laquelle se battent depuis des 
siècles les conquérants et les em
pires, ne peut, au lendemain de la 
chute imminente de la Turquie 
musulmane, appartenir à aucune 
des puissances supérieures. L’Au
triche ne laisserait jamais la Russie 
s’y installer, ni la Russie l’Autri
che. Person ne n’y voudrait tolérer 
l’Angleterre, et l’Allemagne n’y 
saurait d’aucune façon prétendre. 
La jalous e de l’un en interdit 
donc la permission à l’autre, et 
l’esprit cherche en vain quel trône 
pourrait y remplacer, sans la plus 
formidable des guerres, le trône 
écroulé des sultans.

C’est ici qne l’auteur inconnu de 
la brochure s’écrie :

qui est établi dans le canton Du
hamel depuis 4 ans vendait pour 
$1500 de produits agricoles après 
avoir gardé ce qu’il lui fallait pour 
la subsistance de sa famille et la 
nourriture de ses animaux. L’au
tomne dernier, sa récolte a été 
encor - plus considérable, et son 
voisin, M. Lalonde a récolté 14^0 
minois de blé, avoine et pois, 
douze à quinze tonnes de foin et 
250 poches de patates.

Nous formon ici ce second arti
cle. Nous parlerons dans des écrits 
subséquents des avantages reli
gieux, de la nature du sol, du cli
mat, des ressources, etc., te., 
qu’offre au colon la région du Té- 
miscanrngue.
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Vente Annuelle D’Inventaire
AU LAC TÉMISCAMINGUE

turesî
Les terres du Témisramuigue 

n’étaient visitées que par les chas
seurs, et le lac du même nom n’é
tait connu d’un petit nombre de 
personnes que grâce au fort bâti sur 
ses rives, ü y a aujourd’hui cent 
ans, par la compagnie de la Baie 
d’Hudson qui y faisait le commerce 
de pelleteries, lorsque les Oblats de 
Marie Immaculée, qui, a diverses 
époques, avaient déjà évangiliséles 
sauvagi s de ces endroits, y fondè
rent une mission en 1843, dans le 
but de se dévouer à gagner à la foi 
les tribues indiennes disséminées 
du lac St Jean à la Baie James. Le 
Le révérend Père Laverlochère fut 
le premier missionnaire résident de 
ces lieux. 11 est mort en octobre 
1884, après un apostolat aussi fruc 
tueux que zélé et éclairé.

Comme toujours, l’Eglise entrai 
na à sa suite la civilisation. Privés 
de secours,les missionnaires durent 
demander à la culture du sol le 
pain que l’enfant des bois ne pou 
vait leur donnir. Bientôt, grâce 
au dévouement de bons frères con 
vers et à leurs travaux incessants, 
les RR. Pères Oblats purent non- 
seulement subvenir à leurs besoL s, 
mais encore suppor’er un orpheli
nat, confié aux sojns généreux et 
intelligents des Sœurs Grises d’Ot 
tawa.

Ils ne furent pas d’ailleurs long
temps les seuls à profiter de la fer- 

utilité du sol, malgré les difficultés 
innombrables des voies de commu
nication, plusieurs familles vinrent 
bientôt dresser leurs tentes sur les 
bords du lac et s’y créèrent une 
honnête aisance comme agricul
teurs. Entre autres colons des pre
miers jours, nous pouvons ci’er 
MV. Miron, Lalonde, Pa'sen, Lafri 
cain, Caya, etc. etc., qui sont una
nimes à reconnaître hautement que 
le succès a dépassé toutes leurs es
pérances.

A la tête du lac, quelques métis 
écossais, au nombre desquels MM 
John Simpson, Basile et Joseph 
Gocoine, et quelques sauvages al
gonquins ont également mis de 
grandes étendues de terre en cul
ture et retirent de gros profils en 
vendant leurs effets aux marchands 
de bois qui font chantier dans le 
voisinage.

Les prix obtenus jusqu’à présent 
pour les produits de la ferme sont, 
en effet, très-rémunérateurs. Mais, 
que l’on juge plutôt par les sui 
vants qui ont été ceux générale
ment obtenus à Témiscamingue en 
1885:
Le foin ....
L’avoine...
Le blé.......
Les pois ..
Le sarazin 
l.es];) .îtates

Et ces prix promettent de se 
maintenir encore plusieurs années, 
car le réseau de chantiers qui en 
tourent le lac va s’élargissant de 
saison en saison et assure au colon 
du Témiscamingue le meilleur 
marché du Canada.

Pour ne citer que quelques exem 
pies à l’appui de cette dernière 
assertion, nous pouvons mention
ner qu’à l’automne 1884, M. Miron
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VALANT 75,000.003
SERONT VENDUES A L’ENCAN.

P H I X :
Etoffe à robe 12, 20, 30cts., vendues 8, 13 et 20vts.
Flan -lies 20, 30, 35cts., vendues 13, 2> et 30cts.
Tweed 75cts, 81.00, 81.25, $1.50, vendus 50, 75, 95cts. et $1.00 
Manteaux pour danvs, $5 00, $7.00, $0.00, vendus $3.00,$400 et $6.

“ Ne semble-t-il pasquelaPro- 
vidence ait créé cette situation, 
qu’elle ait produit ces complica
tions et qu’elle ait intéressé le 
monde civilisé tout entier en indi
quant une solution de nature à 
satisfaire tous les partis ; ne sem 
ble-ti! pas qu'elle ait fait tout cela 
afin de pouvoir désigner claire 
ment, devant toute l’Europe, le 
seul homme qu’une tradition de 
quinze cents ans relie au fondateur 
delà “nouvelle Rome” et pour 
lequel la destinée elle-même sem
ble avoir préparé une résidence 
royale sur la limite des deux par
ties du monde ?

Ce qu’a prédit Joseph de Maistre 
se réalisera alors . Le Pape dira 
la messe à Ste Sophie.”

DHIEU,
LE PAl’E A CONSTANTINOPLEce, Ottawa

la
Sous ce titre vient de paraître 

dans la Minerve une communication 
très-intéressante et pleine d’actuati 
té, au sujet d’une brochure publiée 
en Allemagne sous le titre : “ Le 
Rétablissement du Pouvoir tempo
rel du Pape par le prince de Bis
mark.” Cette brochure ayant un 
titre aussi expressif et venant im
médiatement après les procédés 
amicaux qu’ont échangés le Pape 
et Bismark a vivement frappé l’at 
tention du public. On voit là que 
grâce aux effoits laborieux et fé
conds de Léon XIII, la société mo
derne est obligée de compter avec le 
catholicisme après avoir lontemps 
refusé de s’en occuper. Bismark 
en se servant de la puissance mora
le et politique du St Siège pour 
régler un différend international, a, 
par une action aussi courtoise et 
respectueusement dévouée, réelle
ment bâti pour sa réputation de 
grand homme d’Etat une base soli
de et large qui proiégera et portera 
son nom aux générations futures 
Ii appert par cette brochure que le 
Chancelier allemand serait ouver
tement en faveur de la reddition à 
la Papauté d’un pouvoir temporel 
nécessaire à son indépendance et à 
sa dignité. “Les adversaires de 
l’Eglise se trompent, dit-elle,quand 
ils affirment que le Pape n’a et 
n’eut jamais aucun droit à un pou
voir temporel, car lors même qu’il 
perdrait effectivement ce pouvoir, 
il continuerait à y avoir droit aussi 
longtemps que la religion catholi 
que n’aurait pas disparu de ce 
monde."

Plus loin : “Outre le besoin gé
néral qu’a chaque Etat de voir 
l’autorité de l’Eglise maintenue, il 
existe pour l’Allemagne et surtout 
pour l’Autriche, un intérêt politi 
que tout particulier à relier l’em
pire au Rape catholique romain.... 
Une ère nouvelle s’ouvre devant 
l’Autriche : la fondation d’un em
pire de l’est, qui rattachera l’an
tique empire danubien aux tradi
tions les plus brillantes de son 
histoire au temps où les armées 
impériales anéantirent la puissance 
militaire turque dans tant de glo
rieuses batailles. C’est l’Autriche 
et non pas la Russie qbi est l’Etal 
civilisa'eur de la presqu’île des 
Balkans et de la Turquie d’Europe."

Mais, se demande le correspon 
dant de la Minerve, quelle sera la 
capitale de ce nouvel empire 
bizantin. Sera-ce Andrinople ou 
une urbs nova quelconque ? Un 
ne le dit pas, mais on déclare que 
dans aucun cas cette capitale ne 
pourra être Constantinople. En 
effet, Constantinople, cette clé d’or

TOUT L'ASSORTIMENT EST VENDU A SACRIFICE 
EN PROPORTION.iliies

JCTION
50 pièces de cachemire aux prix do l’encan, ainsi que 75 pièces de 

velours de coton noir et toutes les autres marchandises.

DLEHEST Vest une occasion exceptionnelle pour faire des achats, 
une occasion sans précédent dans Ottawa.

GBâND OPERA HOUSE

Grand Concert
VOCAL ET INSTRUMENTAL.

r ET

r doz. La Vente commence le 4 Janvier,
ET NE SE CONTINURA QTJ’UN MOIS.

CONDITIONS : Argent comptant; venex de bonne 
heure.Dlle M. H- O’REILLY,

lornxe
I flue Sussex,

LES FAITS DU JOUR Du Conservatoire de la Nouvelle-Angle
terre aidée 
môme Cons 
concert

D. GARDNER dk CIE.,
<5# et tfS Rue Sparks.

par plusieurs dames artistes du 
rvatoire, donnera un grand

On rapporte que le choléra re
commence à faire des ravages àTa- 
ria en Espagne.

Mercredi Soir, 10 Février ’86
le. Sous le patronage distingué du très-hono

rable sir John A. et lady Macdon ld, sir 
Wm. et lady Ritchie, sir Adolphe et lady 
Caron, l’hon. John et madame Cosligan, 
l’hon. R. W. et madame Scott, l’hon. séna
teur et madame Ciemow, et M. le maire 
et madame Mc Jougal.

Le i-lan de de la salle peut être vu au 
mpgasin de A. et S. Nordheimer 67 rue 
Sparks.

Prix populaires, 75c., 50c. et 25c.

La Chambre Française a par un 
vote de 347 contre 116 refuse i’am 
nistie pour crimes politiques.

f-

i min!™—-S?"il luiiniiu iNo ll3> RUE RIDEAU

On dit que le Prince de Bismark 
a offert d’acheter les droits du duc 
d’Edi burg au duché de Saxe-Go- 
bourg Gotha pour $500,000.

adressées au 
,reloppe cachetée,
$ pour Impres- 
on le cas) seront 
remier jour de la 
parlement, le 25 
aquelle il ne sera 
pour les impres

ts pour le parle-

; sera reçue que 
formule que Von 
soussigné, de qui 
ir tous les rensei-

pas à accepter la 
imission.

Courses Annuelles
D’OTTAWA.

Porto voisine du mapnsin de quincaille
rie de M. BJRKETT. le Fonds de Banque- 
route de L L. A. GRISON, acheté àChance - Sans 

Pareille !
Deux des chefs de la dernière 

rébellion à Carihagène, Espagne, 
ont été condamnés à mort ; un au
tre à dix ans d’emprisonnement.

47| dans la $PROGRAMME.
Si l’on se conforme à "toutes les condi

tions, plus de $400 sont garanties à tout 
cheval qui gagnera les courses Nos. 2 et 6 
en moins de 2.30.

1er jour, 10 février—No. 1, $225 Cl isse 
2.38 sur piste d'été. $125, $50, $30, $20.

No. 2. $300. Classe 2 28 sur piste d’hi
ver. $150, $75, $45, $30.

Dans la course No. 2, $180 seront don
nées au premier arrivant si cinq chevaux 
partent et si le vainuueur ne parcourt pus 
la piste en moins de 2.30 chaque fois.

2e jour, 11 février—No. 3. Bourse de la 
Puissance de $225. Classe 2.45 sur piste 
d’été, les chevaux devant être la propriété 
depuis le 1er juillet 1885 de personnes qui 
résident au Canada. $125, $50, $30, $20.

No 4. Reservée.
3e jour, 12 février—No. 5 $225. Classe 

2.32 sur piste d’été. $125, $50, $30, $20.
No. 6, $400. Tous chevaux troi leurs ou 

allant l’amble. $200, $100, $60, $40.
$250 seront données au premier arri

vant fans le No. 6 si cinq chevaux partent 
et si le vainqueur parcourt la piste en 
moins de 2.30 chaque fois.

4ejour, 13 février.—No. 7 Ouverte à 
tous, chacun déposant un enjeu de $15, 
avec $50 additionnelles. (Gratuite pour 
tous chevaux battus dans deux courses 
sans gagner une plac •.) Ouverte aux 
chevaux qui ontpris part aux courses anté
rieures sans gagner une bourse de $75.55 
p.c„ 30 p.c.. 15 p.c.

No. 8, $225. 
ou allant l'amble. Course de 5 milles. 
$150, $50, $30 $20.

QU’IL VENDRA A

D’LîItti REDUCTIONS.Pour un Jeune homme qui 
desire entreprendre le S®“LES MARCHANDISES DE MODE 

seront sacrifiées "au prix coûtant.
Etoiles à Robes, à moitié prix,

Tw eds, 71 moitié prix,
Cotons, à moitié prix,

Toiles, à moitié prix.

Uû élranger a dernièrement 
acheté un terrain en Géorgie pour 
la somme de $10. 11 vient de dé
couvrir qu’il a sur sa propriété une 
mine d’or valant $20,000.

COMMERCE

D’EPICERIESHARTNEY, 
ité collectif des 
îs deux Chambres 
î Parlement,
1886.

Manteaux vendus pour '|io île h valeur
Poste de Ire Classe Un d -parlement de première classe, pour 

la confection des Robes,sousla surveillance 
par excel

lence d Ottawa, est attaché à l’etabiisfe- 
ment.

L’inondation a encore a. gmenté 
à Belleville, et de nombreux occu
pants chassés par l’eah ont été 
obligés de quitter leur demeure. 
L’eau a un peu baissé hier.

de Mlle. Breen, la couturièreEpiceries nouvelle» et nnga- 
sin de» inie’ix assort!.-•ADAM,

1res Publies.
PRETER. BLAIS,

NO. 113 RU F RIDEAU.
(2ème porto du coin de la /tu

S’adresser an bureau du 
61 CANADA” pour plus am
ples Informations.

Sparks, -à-'
issell. e William.)On s’est servi avec succès de la 

dynamite à St Louis pour ouvrir 
un chenal aux navires emprison
nés dans la glace pour leur per
mettre de gagner des quartiers plus 
sûrs.

A. A. ADAM, 
u barreau de Qué- 
des alfaires requé 
cette province. DipnriiËRNE

Dite À. McDonald. ANTl-ÜIPElITlIBRimUK
URGATOIRE OU Spécifique contre la Diphlhérie et 

autres maux de gorge 
Rien n’est meilleur pour guérir la 

somption ou à sa première période, la 
bronchite aiguë et chronique et les 

rhumes

LE8 ARTICLES DES

MODES NOUVELLESIRE $35.00 la tonne 
. 00.80 le minot 
. 1.75 do 
. 1.50 do 
. 100 do 
. 1.00 la pocha

Une dépêche de Winnipeg porte 
que M. Joseph Riel, frère de l’an- 
cicn chef métis, a refusé de signer 
la requête demandant l'élargisse
ment des prisonniers métis. C'est 
un acte qui lui fait peu honneur

du Purgatoire vient 
iujours très-intéres- 
sc bea icoup de plai- 
lit, Nous le recom- 
nonde. On le trou- 
uis, 1527 rue Notre- 
pagt s et ne se vend 
le sommaire : 

votion aux âmes du 
re volonté soit fai'e 
terre et dans le Pur- 
s messes—Lettres de 
missionnaire—Trai- 

i par St François 
iculiers du bon D:eu 
ils concernant Vœu 
i’or. Qn peut aussi 

chez M. Eugène

Tous chevauv trotteurs
1ST O E L LA DIPHTHKRIE VAINCUE!SONT INSURPASSABLES 

Les dames feraient bien de profiter des 
bas prix pour les fêles du Jojr de l’An.

Aux ravages de celle maladie terri nie 
et réputée incurable, on a trouvé un reme- 
de qui n’a jamais failli. L’expérience de 
plus de dix annnées de succès constants, 
«t des centaines de certificats adressés à 
l’inventeur par 
et dignes de foi 
ment étonnant de ce remède.

Préparé par le

Maison de Modes Parisienne
S2I RUE SUSSEX,

Quatrième porte de la rue York.
2 octobre 1885

Madame Thomas Bytteld 
née DUMOUCHEL,

147 Rue Sparks Ottawa.
Les députés du Parlement an

glais qui n’ont jamais songé à de
mander au gouvernement une ré
munération pour leurs services et 
couvrir leurs frais, reviennent à de 
meilleurs sentiments. M. Hunter 
vient d’introduire un bill deman
dant que les membres du parlement 
soient payés.

des jersonne- notable, 
attestent l’oflio cité vrai-

de la
DR N. LACERTE,

LEVIS. P. Q.
Modes Parisiennes, dernier goût, grande 

variété de chapeaux d’été. Notre assorti
ment qui vient d’arriver et des plus com
plets. A LOUER Paix: Mets, la bouteille. En vente ches 

les pharmaciens.
EN DEPOT CHEZ

ELZEAR A la.4 RIE,
-71 Rue Boltoa, Ottav

Un magnifique logement, au No. 88 rue 
Cathcart. Possession immédiate.

Four informations s’adresser au No. 92, 
rue Cathoart.

Dame Thomas By field.
u ne i» V' AÏ-L 
Meilleure pem- 
la chute des 
Calville. Eu 
O. D tOlEB. 
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Pour lee annoncée A longe 
conditions enéoialcs.
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Pour l’année- •1.00
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a.m. j a. 
aiaae Ottawa.... 4 48 , 8

.‘.rr.Hlontitsl... 8 ™8 jl?"»

Arr. à Québec.... 2 20

Chemin de let Canadien du Pacifique
LIGNE "COURTE

BNTRB

Ottawa, Q,uebec
ET MONTREAL.

jS I l-j 1- *|.S
|S ; 1-2 ,p ||

p.m. p.m. 
4 25 5 32
p.m. p.m. 
8 30 i 9 00 
a.m. i a.m. 
6 30 6 30

0 LE B EPOS DES FATIGUES

Vous qui êtes fatigues, insou
ciants, sans espérantes qui soul 
frez reqrenez ooiuage. Si vous 
supportez des douleurs indicible 
et si vous redoutez meme la moit, 
soyez sans inquiétude. Cette pré
paration presque miraculeuse cou 
nue des Éats-Unis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint le Cana
da et est souveraine «our la guéi i- 
son de toutes les maladies des 
reins et de toutes les affections de 

Essayez la sans délai.oie.

PETITE GAZETTE
Chez M. Laurent Duhamel vous 

assortiment de vian-trouverez nn 
des fraîches de tontes sortes au 
quartier etàla livre, livréesàdomq 
cile, M. Duhamel remercie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée

Sirop des linfanls du Or GoUcrre 
■ Le seul sirop calmant reconnu par 

la profession médicale, l’rix t!5c. 
1a bouteille. Lu vente chez C. U. 
Dacier et H. F. MacCartv, Ottawa 

—Si vous soutirez des affectations 
billieuses, maux de tête ou indiges
tion, urnpioyez les Pillules de Noix 
Longues de McGalk l’rix :5c. lu 
Doile. Lu vente chez C U Dacier, 
F et HMacCarty Ottawa.

UK demande mi agent resident 
dans chaque village, ville et cité 
du Canada, aussi quelques voya
geurs 
nos -
pour fabriquer l’air à gaz, ail pour 
cent moins cher que le gaz de char
bon, et tout aussi lion, 
pouvoir ne sont requis. Faites dans 
toutes les dimensions depuis 15 à 
1000 brûleurs, pour demeure pri
vées, magasins, hôtels, labriques, 
moulins, rues, mines, etc. Adresse : 
‘The Canadian Air Cas Machine 
Manufacturing Co., 115 rue Saint- 
François Xavier, Montréal, l‘. Q.”

9 oct.

-, de commerce pour vendre 
nouvilles machines à air à gaz,

Ni l'eu m

m

.......... z ™i)
p*m. i p ui. 
6 00 | H 00 
p.m. i p.m. 
10 16} 11 30

îô cio
7 15 

U 25

.. iVooLaisse Québec-

Laisse Montréal. 9 00 

1223Arrive A Ottawa

D ELEGANTS CHAHS PALAIS 
«ont attachés aux trains de vitesse 

jentre Ottawa et Montréal.

Connections à Québec pou- Halifax, St. 
Jean et tous les points sur le chemin de 

intercolonial.
Connections à Montréal avec les trams 
chemins de fer pour Portland, Boston, 
tous les points de la Nouvelle-Angle-

SECTI0N St LAURENT ET OTTAWA
Laisse Ottawa 
Gare Union)..

Arr. à Prescott..... 9 30 a.m.
uaisse Prescott.... 7 00 a.m.
Arr. à Ottawa

2 OU p.m. 
4 0à p m. 
2 0.*) p.m* 
4 10 p.m-

Conneclion pur le bateau entre Prescott 
et Ogdensburg pour tous les trains.

La seule ligne directe pour New-York.

7 00 a.m.

10 06 a.m.

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le 11 août 1884 : 
L’Express dtt jour quille Ottawa a '

«« “ An*, à Toronto à
12.3 > pn; 
9.45 ,-jif

" -lu soir quille Ottawa à 11.40 pm
i. »« Arr. à 'l’oronto « 8.30 an
•« iiu jour quitte l’oronto à 8 25 an 
m «• Arr. à ( Htawa à 5.25 | n
•• du soir quille Toronto à 8.00 | - 
n •« Arr. à Ottawa à 4.38 a o

Chars palais élégants sur les Iran s d . 
cl jour. Chars dortoirs somptueux ; ur le 

irains du soir.
Connection; 
rockville et 1» chemin de fer du Grau 

Tronc , aussi pour le chemin -le fer Uuc 
md Black Hiver et ses nombreuses - on 
neclions |>our le sud et 1 est.

Ligne directe pour Chicago et tous ivs 
oints à l’ouest, sud-ouest et noid-ouest. 

Pour les billets, le prix -lu passage, le 
èges dans le char-salon, la bible d 

iépart des trains pour le haut do l'Ottaw 
et toutes les autres station.-’ locales et au
tre* informations concernant les 
s’adresser au bureau des billets.

à bm th’s Palis pou

issagei i

gür 43 RUE SPARKS "J*

D. McNICOLL 
Agent général des passageis. 

E. PARKER,
Agert de Billet.

W. WHYTE
surinien-îant-gènér

VAN HORN R, 
Hice-P^id ^ut.

I

|\

i

■

i

J. B. AHZAL
Peintre Décorateur et Tapisss!

Aux Inventeurs 
J. Coursolïe & Cie., VIENT DE R h CE VOIR

Solliciteurs de Brevets invent* 4 
Dessins de Fabrique, Marque* 

de Commerce et de Bois 
Agences et Correspondant* aux Et* >s» 

Unis, eu Angleterre et en France.

%

ROULEAUX DE TAPISSERIES
do loue les patrons et de tous les goûts, 
avec bordures appropriées.

La vente est faite 
meilleur marché

à 15 POUR CENT 
quD partout ailleurs.

—AUSSI—J. COÜKSGLLE & Cie,,
Chambre Victoria, 

Vls-à-v1 e bureau des Brevets,
OTTAWA. Opt.

TOILES POUR CHÂSSIS
DEti P.—Boite 6*. 

24 Pév 1883 TOUTE COULEUR.
M. AKI AL surveille lui-même 

toutes les commandes qui lui sont 
faites, ainsi que le travail de ses 
employés.

PETITE VEROLE!
i Ncs marques peuvent être effacées.

Nouvelle AnnonceMaison LEON & Cie.,
am Court Road, 1 LONDRES, 8 

igh, Stratford, j Angleterre
51 Totteoh 
202 rue Hi

P»rfii
Le soussigné remercie ses nombreuses 

pratiques, pour l'encouragement libéral 
qu’elles n’ont cessé de lui accorder depuis 
qu’il est dans le commerce. Aujourd’hui 
il a le plaisir de les informer qu'ii 'dent de 
recevoir

urs «le .S. M. la Reine,
Ont inventé et patenté cette préparation,

L’OBLITJiBATEUR!
qui efface les marques de la petite vérole ____ __
pour toujours. Son application est simple

!î r^tiëMr^0d‘ue: oï 10.000 pièces de Tapisserie Chinoise
actère nuisible. Prix: $2.50. Nouvell 

de patron 
de i

’foule

lement importée, avec aussi un lot 
>us fleuris pour chassis* Papier vert 

x 42 pouces. Papier doré et argenté, 
de Messe Anglais et Français, ei 
le d’autres articles religieux, poui 
*op longs à énumérer ici.

Cheveux Su peril ux.
Le remède épilatoire de LEON et Cie.. 
enlève en quelques minutes les che 
superflus sans la moindre douleur ; les 
veux ne repoussent jamais Ce remède est 
très-simple. Instructions complètes. Re
mède envoyé par malle. Prix : $1.00.
(»E0. W. XllAW, agent général

21» rue Tremont, .Boston, Nlnsn.
21 sept 1885—la

école, troie, trop longs à énumér 
Venant également d’étrvenant egalement d’être reçu un assorti 

meut complet de CHAPEAUX du PR1N 
TEMPS et de L’ETE, à très bas prix.

Verreries, Bijouteries, etc., de premie 
choix : Vaisselle anglaise, à très boi 
marché.

dHcOn continue comme ci-devant à 
toutes sortesteindre et repasser t 

res, à des prix modé

EDOUARD THEREAU,
290 Hue DA LH O UNIE.

21 Not.’84

SPRUCINE
* Une ^eB meiUeures prept" 

f'vvT-y rations offertes jusqu’il* 
i fk. ctL au PubU®» Pour 1® soulag 
( ment immédiat et la gtu<

de la Toux, du lthum- 
chite,de la Bro 

rouement, dt 
de toutes les 
Gorge et des 

A vendre pai 
50c la bouteille.

B. E. McGALK,

VE* Toiles i Fenêtresd-1
de la Crou 

aladiea
P- e 
ilt ;r*

à 21
----------:o:—------

Not'h venons <le recevoir 1< 
Vins bel assortiment 

•i toiles peintes et tloreer 
pour fenetres qui ait 

a mils ete importe en Canailf

Chimnt.e,
Montréal

Hotel du Canada
Mr, ALEXIS RENAUD, ci-devant 

socié de M. E. E. Lauzon, informe le public 
en général qu’il vient de reprendre son 
ancien poste, au Nos. 56, 58 et 60 rut 
Murray. Le public voyageur trouvera 
toujours à cet hôtel une pension de pre
mière classe. M. Itenaud étant i ontinuel 
lement en rapport avec les marchands de 
bois et les conlracteurs de chemin de fer, 
les hommes de chantiers trouveront tou 
jouis chez lui à s’engager au prix le p us

JACOB KttHATT
MAGASIN PALMS UE MEUBLES.

«8 RUE RIDEAU.
N B.—Voyez le; échantillons de 

ces toiles dans ma vitrine.

Après l’inventaire fait notre 
stock nous avons décidé d’offrii 
nos marchandises à des réduc. 
Vous de prix spéciaux, poui 
ARGENT COMPTANT.

RENIA U a», propriétaires
No 56, 58 et 60 Rue Mu -a ,

A.

16I.‘C

1j. A. Oliiver
AVOCAT.

N.B.—Nous garantissons que toutes 
ces marchandises valent les 
prix fixés. Pas de déception.

Bureau.—Encoignure des rues Rideau t 
Sussex Block d’Egleson, Ottawa, Ont.

ARGENT A FRETER 
Ottawa, 3 janvier 1883.

HM, CAMPBE.l & Co.J. L. N. (îBi\D0i\, L. L. B.
RUE O’CONNOR.

4 décembre 1884
AVOCAT

124 Rue PRINCIPALE, Hull 

45 Mue MD RM Aï, Ottawa
Ottawa, 20 nov. 1884

Bureau ü’Jgeiit (l’Immeuble
JM A C DON A L D

N0 9 RUE ELGIN.
ÉTABLI 1884.

jgiSel E3H* mmCHEMIN DE FER INTERCOLONIAL lu

^Route de la Malle Royale, des Passagers 
et du Fret entre le Canada et la Grande 
Bretagne, ei Route directe entre l’Ouest 
et tous les points du b»s du St-Laurent et 
de la Baierde Chaleurs, aussi le Nouveau- 
Brunswick, la Nouvelle-Ecosse, l'Ile du 
Prince Edouard, le Cape-Breton, Terre- 
neuve, les Bermudes et la Jamaïque.

Des nouveaux^et élégants chars-palais 
gréés de buffet et chu:s-dorloirs font 
partie -le chaque train-express.

Les passagers qui s’en vont en Ai gle 
ter, e ou sur le Continent etropéenp uvent 
moudre le paquebot de la malle chaque 
Samedi avant-midi à Halifax, en pariant 
de T ronio Mercredi après-midi.

Les expéditeurs de grains et de mai, 
chad dises trouveront au port d Halifax 
toules les commodités desirables pour 
rembarquement de leurs effets.

Depuis des années, l’exjiérivnce a dé- 
Intercolonial

A. R. 91 AC DO N A El),
Encanteur de la 4eirte, 

RESIDENCE,»....... 253 UJHOLA

Macdougall & Beltcoud
AVOCATS, PROCUREUKS, 

Agents pour les affaires de la Cour Su
prême, le Parlement, et des Départements 
du Canada, âc.

“Scottish Ont-irio Chambers” coin des 
rues Sparks et Elgin, Ottawa.

m. Macdougall, C. R.
Frank M. Macdougall.

N. A. Bklcoürt, L.L. M.
N. B.—Mr. Belcourt, membre du Barreau 

d’Ontario et de ce 11 ide Québec, s'occuper» 
aussi -les affaire reouorant son attentior

Hon. W

l les ligues de 
paquebots uui font le teivice entre Hali
fax et Londres, Liverpool et Glasgow, 
aller et rttour, constituent la voie la plus 
rapide entre le Canada et l’Angleterre 
pour le transport «lu Fret.

Toute.-' informations relatives

montre que

Sirtp ri,s infants du tir Godeire
be sirxop est prépr. i 

vec l’approbh. 
Sx tion des professeur» 
'$\ de l* K- vie de Méde 

cine « i de Cbirn •taux de transport de fret 11 de passagers 
1 cuvent étr»’ obtenues en s’adressant à Zi gie de Montres 

F ulté de Mûd.:,

Le sirop des eu 
fants est supérieui 
à toutes les prépa
rations caiman to 
offertes aux 

de famille pour conserver la santé de leui» 
enfants ; U peut être donné avec ta plu 
grande conflance aux enfants dans les c» 
suivants: Colique. Diarrhée, Dpsenterit. 
Dentition douloureuse, insomnie, Ton 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandes le Sibop dü Du Uodsbbs ei 
n’en achetés point d’autre.

En vente par tout le Canada et les Btati

Seul ..rounetaire,
B. B. MoGALB, Chimiste, 

Moi trcal

h KING, A#ent d» billets,
K * ‘ 7 S, urk , ütia» .i

de l'Uni 
• Collège

ria.i.Ubhh l b. MUUD1E,
Agent pour les passagers et le fret de 

uest, 93 blcc Rossin, rue York, 
Toronto.

7WM
D. POT TING ER,

Surintendant général.
Bur«t<u lu chemin de for, 

Monuioi,, N. H., 13 Nov. I

Hotel du t ’astorî
451 et 453 rue Sutstîx, (Jtlawa. Les 
agents-voyageurs trouveront bonne table 
et des voitures toujours prêtes à cet hôl* 1. 
Prix modérés. Un téléphone est attaché 
a rétablissement.
E. THEYRILR, proprietaire

Ottawa, 18 d^c. 1884

Unie
PKI*. JLA BOUTEILLE,

1883

L’OCTEOI DES TERRES
Raccordé AJj

CHEMIN DE E'ERDV

Pacifique Canadien
CONSISTE EN

Superbes Prairies à Blé et Terres h 
Pat tirages au Manitoba et dans les 

Territoires du Nord-Ouest.

Terres à bas prix, à proximité du che
min de fer, particulièrement propres à la 
culture des PRODUITS MELANGES DE 
LA FERME. Elevage des bestiaux, pro
duits laitiers, etc. On peut acheter une 
terre

Avec ou sans t ondit ionsMe Culture,
selon le désir du colon. Les prix varient 
de $2.50 l’acre en montant, avec des con
ditions exigeant la culture et sans condi
tions de culture ou d’etablissement, à prix 
facile!-, basés sur une inspection minu
tie i us examinateurs de la Cpmpagnie.

: m vente est faite avec condition de 
culture, UN RABAIS de la moitié du 

d’achat est alloué sur la portion ita
terrain cultivé.

Teriiiei* de l*aienienl :
■uvent élre laits enLes paiements pi

plein a u temps de l’achat, ou en six pi 
ment!- annuels, avec inférât. Des Déh 
lures de Terres peuvent être obtenues à la 
Banque de Montréal ou à aucune de ses 
succursales, lesquelles seçont acceptées à 
10 pour cent de j rime sur leur pleine 
valeur, avec intérêt accru, en paiement 
des terres.

On peut se procurer dos Pamphlets, 
Mappes, Guides, etc., en s’adressant au 
soussigné ou à John H. McTavish, Coin 
missaire des Terres, à Winnipeg, à'qui 
toutes communications relatives aux prix, 
conditions de vente, descriptions des terres, 

devront être adressees.
Par ordre du bureau,

CHARLES DRINK WATER,
ecrétaii13 mars 1885—la

p ûiul s lie Noix Longues Composée
De MctiALk

Recouvertes

Pour la guér. I 
son certaine d< 
toutes les affe(- 
tions bilieuse: 
torpeur du foi< 

ux de tête, 
ges tionc 

-■£. étourdissementi 
et de toutes le 

lo -Mauvais fonctionu- •

mpu

rs* MlClXX»-

malaises causés par 
ment de l’estomac.

Ces pilules sont o.tt:. m trecommandoi 
mme étant un dos . .us sûrs et des plu 
caces remèdes i*onfre les maladies plu 

haut mentionnées. Elles ne contiennen" 
pas de mercure ni aucune de ses prépara 
lions. Tout en étant un naissant purgati! 
pouvant être administre dans n’impor < 
quel eus, elles no contiennent aucune 
ces substances délétères qui pourraient 
rendre préjudiciables à la santé des enfan . 
ou des personnes âgées. Les Pilulbs Dt 
Noix Lonouib Composées, d» MoGal», sont 
préparées avec soin, avec un extrait col* 
centré, tiré de la noix longue et combint 
avec d’autres principes végétaux, 
niôre à les placer au premier ran 
toutes les pilules stomachiques , 
sent offertes au public.

B. E. MoGALB, Chimiste

effi

rang pan 
jusqu’à pu

Mo

II

JOS- SENEGAL
ENTREPRENEUR

DE POMPES FUNEBRES
COIN des buis

York et llalhoiisie,
OTTAWA.

Crêpes, gants, écharpes de 
deuil, etc., loués 

sur avis.

i
THIS IS YOUR OPPORTUNITY

Do you want 
a splendid, 
handsomely 
bound story 
book? You 
can have your 
choice out of 
the bcKt that 
are published 
if you will ob
tain two sub
scriptions for 
Tub Weekly 
Mail. A cata
logue of stan
dard and mis
cellaneous 

publications, given as prizes for getting up 
clubs for The Mail, will be sent to any 
address upon application. There is no boy 
or girl, young man or young woman, among 
you who cannot secure a handsome lot of 
books this winter 
with very little 
effort, if you will 
only make up 
your minds to it.
The books are 
splendidly bound j 
and aro the pro- ,
Auctions of the'4 
lx;st known au- ] 
tliors, which is a j 
sufficientguaran- 
tee that th 
not only 
amusement but

cy will

Mail is the most nsGM'

popular weekly published, and is only One 
Dollar a year. It has now over 100,000 sub
scribers. Specimen copy and prize list sent 
free- "Address Th» Mail, Toronto. Canada.

V
ATELIERS TYPOGRAPHIQUES F 2

U— DU —

PLIS DE (MATH“CANADA ” l
CERTIFICATS SUR CERTIFICATS —A 

sermon 
convau 
nua Ra 

J’éta 
sans fu 
jourd’h 
faire i 
huit on 
Or, ces 
repréee 
pilai dt 
Tu sais 
pas, toi 
aussi b 
qui je i 
uement 
jeunes s 
core, m 
travail, 
bien 1 | 
core fai 
pe-t’en 
temps, 
accepte 

—Ce 
effort. 

—Alt
ribles t< 
car je n 
ter en p 
trepre ir 

A ces 
une por 
son cab 
revint a 
et une ] 

—Tie 
et nn g: 
je porte 
telier ; 
bon éta 
ajoutvs- 
nelle, ci 
et bal 
Nous sc 
même t 
me un j 

A ces 
laissa P 
à coucb 

Cinq 
ouvrit li 

La mi 
plète. 

—Al
mond. 
vieilles 
cinq fra 

Prosp 
pour les 

—Ne 
qua Ra\ 
gagneri 

—C'ei 
qui les ] 
son goui 

—Voi 
faire, coi 
n’est ni 
te fourn 
paix ave 
tu as qu 

—Coc

ET IIU

La Valeria continue d’opérer des 
cures étonnantes. G’esi incontesta
blement le meilleur remède connu 
pour empêcher la chute des cheveux 
ou les faire repousser.

Que l’on en juge par les cerlifi 
cats suivants :

« 1)1 W
A

Montréal, 29 janvier 1884.OTTAWA
Monsieur C. D. Girtux, pharmacien, 601 

rue Notre-Dame (ouest) Montréal.

/Monsieur,ET PLACE DU MARCHE, HULL Je perdais mes cheveux abondamment 
depuis six mois ; rien ne semblait pouvoir 
en arrêter la chute, car j’avais esseyé les 
unes après les autres tout- s les prépara
tions sans obtenir le moindre bon résultat. 
J’étais aussi chauve qu’on peut le devenir 
en aussi peu le temps.

Sur votre recommandation ’essayai la 
Valeria ; la première boite a arrêté com
plètement la chute ; à la seconde, m'es 
cheveux ont commencé à repousser et 
après en avoir usé trois boites, j’avais une 
chevelure aussi forte qu’aupuravant. C’est 
un plais* pour moi de pouvoir vous donj 
ner cette faible marque de reconnaissance, 
et je conseil à tous ceux qui auraient le 
malheur de perdre leurs cheveux de 
ervir de la Valkria.

r

Onjexécute à ces ateliers toutes so'tes

D’IMPRESSIONS
TKLLBH QUE :

Tôles <ie coin tes, 
Memorandumsi

Cartes d'affaire», 
Cartes de visite, 

Chèques, 
Billets,

ïAubkrt Larosb, 
No 624, rue Notre-Dame ouest, 

Montréal.

Saint-Thomas d’Alfred,
Comté de Prescott.Traites,

Envelopes Je, soussigné, certifie que la pommade 
Valeria a fait pousser des cheveux sur ma 
tête chauve à Fâge de quarante-trois ans 
Elle est très recommandable.

Arthur Cholkttk,

Catalogues,
Listes de prix. 

Programmes, 
Circulaires, 

Affiches,

Cultivateur.

Bouctouche, N B., 4 janvier 1884 
MM. Lav olette et Nelson,

Pharmacien*,
Montréal.

Placards,
Lettres funéraires,

Etc., etc , etc
Auriez-vous la bonté de m’envoyer 6 ou 

12 boites de la Valéria ? J’en ai fait usage 
d’une boite et le résultat a été tel que mes 
cheveux font repoussés très épais. Plu
sieurs ici ayant été témoins que cette pom
made m’a donné une nouvelle chevelure, 
désirent e.i faire l’txpérie ice. Je vous 
donnerai volontiers un certificat en faveu 
de la Valéria

blancs pour avocats
Déclarations sur compte,

Déclarations sur billet,
Demandes de plaidoyer. 

Comparutions,
Subpœnas,

Affidavits,
Obposltions. 

Fiat,
Inscription»,

Votre tout dévoué,
G. A. Girouard,

ex-député de Kent.

Ottawa, 15 mars 1884 
Je certifie que depuis deux ans mes che 

veux tombaient beaucoup et après que 
j’eusse fait usage de la pomma ce VALE
RIA. trois fois, mes cheveux ont et ssé de 
tomber.

Etc., etc., etc.

L. Bélanger
Photographe,

POUR NOTAIRES St-Thomas d’Alfred, 19 janvier 1883

Je certifie que la Valéria m’a été très 
utile en arrêtant la chute de mes cheveux 
en faisant pousser sur la partie chauve des 
cheveax assez longs mais clairs. Je dois 
faire observer que jd n’ai employé qu’une 
boite de la Valéria. Je suis âgé de soixante- 
quatre ans,

Contras de vente,
Contrats de mariage, 

Blancs de billet, 
Procurations, rQuittances,

Transports,
Protêts,

Obligations, etc. *F. X. Bougie.

Milbury, E.-U., 23 déc. 1882.
Je, soussigné, certifie par la présente ce 

qui suit :
L’an mil huit cent quatre-vingt-un, par 

suite d’occupations et i’études plus ou 
moins sérieuses, je me vit petit à petit de
venir cha>ve; en quelque» semaines, je 
ptrdis tous mes cheveux lu sommet de 
la tête. Je fis alors part de mon malheur 
à mon cousin, qui m’expédia deux boite» 
d’une pommade inventée par lui et appe
lée La Valeria.

En lisant la

Pour les Greffiers et les Commissaires

Blancs simples de sommation,
Tiers-Saisie après jugement

per.
Blancs de Fhrocès-Verbaux, 

D’avis de Vente
—Pat 

dre. Ti 
une peti 
te rendn 
chand d 
l’adresse 
échange 
de te rer 
je lui ai 

—Ca f

prescription, je le dis, je 
m’amusai un peu, car je l’avoue, je la 
trouvai un peu curieuse encore plus dou
loureuse. N’importe le désir de ravoir ma 
chevelure me fit faire l’essai de La Va
léria. Quelle ne fut pas ma surprise, après 
trois ou quatre semaines, d voir comme 
une foret de petits cheveux couvrir toute 
la surface chauve de ma tôle. Je redoublai 
d’efforts et aussi de confiance et de ponc
tualité, et cinq mois après, j’avais, sinon 
tout, au moins en grande partie ma cheve 
lure d’autrefois.

C'est donc avec reconnaissance de cause y 
que je recommande à tous ceux qui comine 
moi, ont eu le malheur de perdre leurs 
cheveux, la plus utile et la meilleure «la 
toules l*-s pommades, La Valéria.

De Saisie,
De Verne,

ROUBLES SEI.-TRESORIERS
Listes D’évaluation,

Listes De Perception,
Liste Alphabétique d’electourt.

!► en prer 
chand et 

—Ens 
comtnod 
voiture, 
numéro 
quième, 
objets ch 

—.La : 
—Prêt 
—Vou 

décidémi 
-Je 

fois : lut 
la frappe 
visiter la

LE TOUTj
L. P. Champagne.

Montréal, octobre 1883,
Je, soussigné, déclare avoir perdu coin»- 

plétemem la chevelure if y a deux ans, j’ai 
essayé d - tous les remèdes possibles mais 
sans succès. En voyant l’annonce de la 
Valéria dans la Minervç, j'eus la curiosité 
de m’en servir.

J’en achetai une boite ch z MM. Lavio- 
lette et No son. pharmaciens, rue Notre- 
Dame. C’est M. Lavioirtte lui-môm- qui 
me l'a vendue, et il pourra attester que 
j'e.ai» aior.—i! a on/iron six mois—com
plètement chauve. J j me suis servi d’une 
seule boite et elle m’a suffit pour me rendre 
ma chevelure d’autrefo:s, un peu plus 
claire cependant, les ch veux étant plus 
fins. Tous ceux qui me connaissent sont 
comme moi émerveillés du résultat.
Je suis gardie n de la burrièie de la Cèle 

Saint-Antoine, tt je serai heureux de don
ner la preuve de tous les faits què je viens 
d’attester à tous ceux qui voudront se ren
seigner. Je donne ce certificat de mon. 
propre mouvement, en justice et en recon
naissance pour l’au eur de cette merveil- 
leure découverte.

ET A DES

O
«SL ordres envoy's par la Post 

r,Nv ,venl un^ att ntion toute spéciale e« 
sont exécutés sans délai

re
ABONNEMENTS :

“ LE ClIUDl” quotidien, per an, $3.0r 

LE COURRIER DE HULL” hebri., do si. 0

—Dan 
voulez d 

—Jed 
le, voilà 
bre si 1 
mon cœt 
re qui je 
me pas q 
tends ? 

-Parf 
—A loi 

hindi ma

Tout abonnement est invariablemeof; 
payable d’avance.

Planai Dr,Ma.La Société de Publicité Bnvente .Le* tous les pharmaciens 
HARvBY, boita UBn,M"ROI’IDÉTAIRE

F
LE CANADA, Ô Février 1886.
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APÉRITIFS, STOHACFçm, PURGATIFS & DEPURATIFS,ïi;
Pf u U,UNS Y* ,1'aL

utirlsscn1 et prèvlc'in.ciil k"- nu huiles
OOROBMENTdc-

su i at i.«client 
Bin

A ma* tir

ivui le*- inaicUUt'.s qu.
’.xi TKh jCJtüB.tellus

d'appétit, Btigm ine, « onntipationt A 
)* Congestion# du Voie,du Poumon et d

;\ , . . Is TRBS IMITÉS BT f’.oNTHBFàl IS
1,1 aoctenr Exiger l'éLiqnette ci-jointe en 4 couleurs, avec le mot VÉRITABLES
Franck l1 SOI» litbolte{50grains)—8fr.labotte(l05grains) RttlNliiitkaqitMU
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Bit*,
{[ de Santé

Montréal l LAV10LETTE 4 IELS01.
rHAllUACIKM DU CANADA

F-
Médaille d’OR. Paris

? • T*d

Sirop
Qü!;ià LAROCHECHEMIN DE FER

IImm war Ferrugineux
Ce Sirop remplace le Vin et 

les Elixirs dans le cas uù leur usage 
yésentc quelques difficultés, soit à 
•flare du jeune âge, soit par suite 
If: l'état d’irritation du malade.

OOltTH»
ANÉMIE, Is CHLOROSE, 
PAUVRETÉ do SANS, 
SUITES de COUCHES,

HtAU VA ISES DIGESTIONS.
Dec D’ Sti MORIN â C*.
hlmhtee. Il* nufU'Ft lu»

la

VOIE la plus COURTE
BNTIiB

MTAWA ET MONTERAI
Et tous les points à l’est.

CONVOIS a PASSAGERS^ 
Tous I .os Jours

CHAHS PULLMAN.
Raccordement à la gare Bonaventure, de Mont
réal. avec le chemin de fer Grand Tronc. Ver 
mont Central, et le* train* du chemin de foi 
Delaware et Hudson, dont les lignes attendent 
jusqu'aux Province* maritime* et aux vi les at 
Nouvelle Angleterre, Troy, Mbany et New

4
• r'Apesutir#*0"#i
' Fhsrafl'ns-t;

.1, K. UU VL,
PEINTRE,

DÉCORATEUR,
TAPISSIER

et VITRIER

In 1880, les trains clr-
Arr. 8 1 11.SO

A partir du 29 Ju 
culeront comme suit s
Partnnl d'OUai

4.50 |>.in.

Hontréal.

8.90 p.m.
Marchand df.

PEINT tTRBPr’t’de Montreal. , Arr. 8 Ottawa 
8.45 ».m. | 12.90 p.m.
4.80 p.m. I 8.9-i p.m.

Tous les convois à passagers se rendent Jir eo- 
tement à Montréal, sans changement de ohys 
ni de locomotive et indépendamment de tous . -a 
autres trains du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa à 8 heurta di. 
matin se raccordent au Coteau avec le 
train direct pour Toronto et toutes les 
stations intermédiaires qui arrive à Torontt- 
à 10 heures du soir.

Le train partant de Montréal à 6.46 du 
matin se raccorde avec l’express de nul' 
venant de Boston et New-York viâ Snrinp 
Held, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m 
viâ Fichburg à 6.00 p.m. et New-York è 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.26 di 
matin.

i:t DK VITRES, 
b26 RIJ>- ÜUSSEX 

< > 'P T a w A

M. Arial «e charge de toute 
commande dans sa ligne d’af
faires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bon 
•îqne, et ses prix sont raisonna
bles.

Les propriétaires trouveront 
un grand avantage en le favo 
risant de lents commandes.

17 mare 1883
m.m DE PREMIERE CLASSE

1 sKT RAILS NBUF8 KN ACIER
Les passagers pour le Sud et l’est changent de 

chars à la gare Bonaventure à Montréal où leui 
bagage est transféré sans frai 
lepassager ait à s’en occuper.

Le bagage est chéqué pour n’importe quel en
^Lea billots et tout autre renseignement pet 
vent être obtenus aux bureaux du Grand trône 
rue Sparks, et au déi-rtt des billets, rue Elgin.

Le départ et V arrivée des trame eo 
réglée d’après l’heure du 76ème mérûHen.

A. G. PEDEN,
Agent gén. leu passagers 

Ottawa 22 août 1884.

MAGASIN 11 (UiOS.e extra et sans que

CH AM PAGRE! V NS RLCHFRüHES' 
CIGARES 1

Un assoriiment complet de liqueurs * 
choisies et cigares, vient d’ôtre reçu av 
numéro 450, /ue Sussex, à l’entrepôt W. O 
McKay.

Liqueurs françaises et italiennes, Parton 
et Gustier, St. Julien, Sa u terne, Brisson 
Ayala, Chateau-d’uy, I. H. Murnm, Char 
Ireuse, Kummti, Bénédictine, Curacao 
Moraskno Vi-t uoulh, Torino, Eau-dé- Vie 
Gin, en lute et en caisse.

CIGARES de qualités variées, importés 
et Canadiens.

Ordres promptement cuoxélos, effets 
iivree à lomicile.

Gérant

L’HIVlill I L’HIVER !
NU. 450, RUE SUSSEX

W. O. tlcKAY,
JL. mTÆ^

Importateur et manufacturier de
Chapeaux, Casques, 

Mitaines, Capots
en Fourrures, ,Etc.

Propriétaire.
Ottawa, 5 Déc. 1884

Ctnussures pour Enfants
D’ECOLE.LDes avantages extraordinaires sont a- 

tuellement offerts aux Dames qui désire 
raient se procure- des J’ai maintenanten mains un immense as

sortiment de chaussures faite à la main. Les 
pratiques trouveront lout ce qu’elles neu- 
vmt désirer en fuit de chaussures <Fau
tomne et d’hiver. Bonne qualité, dernier 
goût et à bon 

Pardessus 
non-doublées

No. 536 côté ouest de la rue Sussex,

BORDURES EN PEAUX
DE DIVERSES ESPECES. 

MANTEAUX EN SOIE
DOUBLES EN FOURRURE, 

COLLERETTES. ETC.
12ti. Rue Rideau

marché.
en feutre, claques doublées et

ti. MURPIIY,
:

véritable ONOUENT CANEX-O:
t un remede souverain pour la guérison de toutes Tes Plaira. Panartm.

FwronrlM, Anthrax. |l«nurn .le toute espé.e.
Ce Topique excellent a une efllcacitd incomparable pour la guérison 

des Tumeurs, Excroissances de chair, Abcée « Gangrène. 
■XIOffiB H TT H CHAQUE ROULEAU LA S10KATITRK CI-TONTMIt 

Dépôt général à PARIS, I. r. des Orfivni et dans tonte* les bonnes Pharmacies.

IM

ÉPILEPSIE " ÿÆ■

HYSTÉRIE Guérison souvent! 
Soulagement toujours!

PAU I 1 MPLOI OR LA

CONVULSIONS SOLUTE ISTt-WVSn
LaroyenneMALADIES

NERVEUSES
VENTE EN 0R06

PARIS, 7, Boulevard Oenaln. 1. PARIS
PHARMACIE DOREL

Wpél à Québec, chu le D' Ed. MORIN I C1*, et dm, Imites Pharmiciel du Canudâ.

Chez tous les Parlttmeurs et Coiffeurs —
de France et de l’Étrauger -Xu/V

xrX?t ntmEl
^1 11 wr préparée bismuth

XI Par GH. FAY, Parfumeur
^ ©, Rue de la Paix, ©

La

:>;À-'V’--' 11

LECANADA, 6 Février 1886.V
“l’ai souffert}”de la commission et nous avise

rons ensemble au moyen de te 
caser.

Prosper le remercia et partit.
Trois quait d’heure après, il 

arrivait avec une voiture à la 
porte du marchand, prenait li
vraison de meubles et se diri
geait vers la rue Saint-Victor.

Au bruit de la voiture qui 
s’arrêtait devant sa boutique, 
madame Plichou accourut sur le 
seuil.

—Est-ce que vous connaissez 
la mère Rabat-Joie? lui deman
da Prosper en dételant sa brico-

— Certainement.
—C’est ici qu’elle demeure !
— Oui, au cinquième.
—Merci.
—C’est donc pour elle ces 

meubles-là ? lit la fruitière Jab- 
sourdie.

—Oui, la mère.
—Excusez ! dit madame Pli- 

chou en riant. Si ça continue, 
c’est nous qui lui demanderons 
l’aumône.

Pl;üII.LETOi:n.
De toutes les maladies imaginables 

pendant les trois dernières années. Notre 
Pharmacien T. J. Anoerson m’a recom

mandé les “ Amers de Houblon,”
J’en ai consommé deux bouteilles 
Je uis complètement guéri et je recom 

mande sincèrement les Amers de 11 ou b ou 
à tout l u mdti J. D. Wa xer, Buckner,

LA FOLLE
IOAIVATIK t

Mo.(Suite)

Pointe (L "onditinn MleiHei
SCR CERTIFICATS Je voue edre„e ces que.ques lignes 

comine
Oage de reconnaissance pou. vo« 

\mers de

—A présent que je t’ai bien 
sermonné, que j’ai essayé de tes 
convamce, regarde moi, conti
nua Raymond.

J’étais comme toi un enfant 
sans fortune, sans avenir, et au
jourd’hui je commence à me 
faire une position ; je gagne 
huit ou dix mille francs par an. 
Or, ces huit ou dix mille francs 
représentent au bas mot un ca
pital de deux cent mille francs ! 
Tn sais bien que je ne les ai 
pas, toi qui connais ma position 
aussi bien que la tienne ; toi, à 
qui je n’ai caché aucun des évè
nements qui ont traversé met 
jeunesse Donc, tu le vois en
core, mon capital à moi, c’est le; 
travail, toujours le travail. Eh 
bien 1 puisque tu n’as pas en
core fait fructifier le tien, occu- 
pe-t’en pendant qu’il en est 
temps, encore, et décide-toi à 
accepter mes propositions.

—C'est dit, fit Prosper avec 
effort.

—Alors tu vas quitter les hor
ribles loques dont tu es couvert, 
car je ne voudrais pas te présen
ter en pareil costume à un en- 
trepre tieur.

A ces mots, Raymond ouvrit 
une porte latérale et passa dans 
son cabinet de toilette, d’où il 
revint avec un paquet d’habits 
et une paire de souilliers.

—Tiens, dit-il, voici une veste 
et un gilet en velours gris que 
je porte ordinairement dans l’a
telier ; voici un pantalon en 
bon était et des chaussures ; 
ajoutes-y cette chemise de fla
nelle, cette paire de chaussettes, 
et habile-toi sur le champ. 
Nous sommes à peu près de la 
même taille, tout cela t’ira com
me un gant.

A ces mots, Raymond sortit et 
laissa Prosper dans la chambre 
à coucher.

Cinq minutes après, Prosper 
ouvrit la porte.

La métamorphose était com
plète.

—A la bonne heure ! fit Ray
mond. Fais un paquet de tes 
vieilles hardes et accepte ces 
cinq francs.

Prosper fit un geste timide 
pour les refuser.

—Ne t’en défends pas, répli
qua Raymond, je vais te les fare 
gagner à l’instant.

—C’est différent, dit Prosper, 
qui les prit et les glissa dans 
son gousset.

—Voilà ce que tu auras à 
faire, commença l’architecte. Ce 
n’est ni long ni difficile, et cela 
te fournira l’occasion de faire la 
paix avec la femme envers qui 
tu as quelques torts...

—Comprends pas ! fit Pros-

ontiiiue d’opérer des 
tes. C’esi incontesta- 
illeur remède connu 
r la chute des cheveux 
pousser.

juge par les certifi

«»( t a (•«( « ■•* * Houhlo-i. J'ai souffert
De l’hum.tism entiammaloiro 
Pendant prèS" de
Sept années et aucune médecine n’a 

seinljlé me l'air du 
B en ! ! !
Ju-qu'au moment où je pris deux bou

teilles de vos Amers e Honblon, et à ma 
ge.itide surprise je suis ausis bien aujour- 
i'bui nue je ne t’ai jamais été. J'espère 

Qu. . ous aurez beaucoup de succès, 
Avec ce puissant et 
Efficace remède :
Quiconque ! * ' serait désireux d’a

voir dus de détails su’ ma guérison peut 
es obtenir en s'adressant moi, E. M.

Williams, 103 16lh Slreel, Washington, 
D. C

R 1) ! f I ' F i
POUR LXb

C Tfcue- -*rr: ■le.
AWKnt a Ottawa t. VTIt XT 1 ‘

' .vi ‘Pair..Jouis des rues DalhJusi 
; VIS.—Les médecines ei-deS'Ut., célè 

b res dans lout le Canada pourlou 
efficacité ne irouvenl que chez M. C 
STRAT H IN. Ju mets donc le public ei 
;ardr contre les contrefaçons.

intréai, 29 janvier 1884.
Gin ux, pharmacien, 601 
re-Dame (ouest) Montréal. >
i cheveux abondamment 
rien ne semblait pouvoir 

île, car j’avais esseyé les 
utres touv s les prépara- 
r le moindre bon résultat, 
uve qu’on peut le devenir 
temps.
lommandation ’essayai la 
imière boite a arrêté com- 
îute ; à la seconde, mes 
ommencé à repousser et 
sé trois boites, j’avais une 
forte qu’auparavant. C’est 
noi de pouvoir vous donj 
narque de reconnaissance, 
ous ceux qui auraient le 
dre leurs cheveux de se

T. ALEXANDER-
N. B.—Ou peut Huaai obtenir l’article vé

ritable chei v LA FORT R, rue Rideau ; 
GOOD A LL A FILS, rue Wellington ; 
et DAGL1SH A FRERE, rue Queen, ouest.Je considère que votre emede est le 

meilleur qui existe pour 1’ind'gnbtion, les 
maladies de rognons,

Et la débilité des nerl, J’arrive
Du sud en quête de santé et je trouve 

que nos Amers m’ont fait plus de
Bien !
Que t ute autre ehoee ;
Il y a un mois j’étais • xtrêineni'Mt
Maigre ! ! !
El pre qu’incapal'h* de marcher. Main 

tenant je
Gague des forces, et
Üi* l'embompuinle.
Il se assu à peine un jour suis que je 

reçoive des compliments les sur progrès 
apparents de ma sant et ils sont dûs au- 
A met s de Houblon I J- Wicklifle Jackson.

Wilmington, Del
gtiT L“s bouteilles qui ne po tent pas 

une etiquette u anche marjuée d’une 
toulfe \erte de Houblon sont de la contre
façon. Rejetez tous les remèdes Sans va 
leur, empoisonnés, qui s’offrent sous le 
nom de “ Houblon ” ou “ Houblons ”

V

VIII

A cinq ou six cents mètres en 
aval des dernières maisons de 
Menlan, sur la rive droite de la 
Seine, s’élevait un mur long de 
soixante mètres environ, sur
monté à hauteur d’appui 
grille de fer, et coupé au milieu 
par une porte à deux battants, 
également en fer, au dessus de 
laquelle se détachait dans les 
caprices du dessin un chiffre 
doré, composé d’un A et d’un V 
entrelacés.

Le mur est tout blanc, la gril
le est d'un vert encore luisant, 
le chiffre étincelle. On devine 
que tout cela est neuf.

En jetant un coup d’œil à 
travers les barreaux, on aper
çoit une maison toute pimpante 
et tout fraîche, comme une jeu
ne fille dans sa toilette de ma
riée.

pour les meilleures ferronneries à bon un» 
ohé. allez ebee

Uchovoai i. .e cr xxkj

sir. oe . genre ix 
à l’enseigne d< lry

<

Le u r -uicieu m 
Otta . ihblt en lX

Aubert Larosb,
, rue Notre-Dame ouest, 

Montréal.
i.K0SSlî TAIIRIEHli,

Hue ssu i CQiii e k me Poke.
d’une

int-Thomas d’Alftvd, 
Comté de Prescott.

(HAiniKIllA OTTAWA,
Et à MATTAWA, P.Q

, certifie que la pommade 
ousser des cheveux sur ma 
âge de quarante-trois ans 
ommandable.
.rtbur Cholette,

Cultivateur.

MCDOUGALL * CUZNER
3 11 1 H 1H5.

L’ORfiAXlSli «I LU0« h
,a plus complexe du créateur 
inecanitme si compliqué, et

Est l’oeuvre .a 
et quand ce 
artistement fait, est dérangé pur U mala
die, on doit rechercher le moyen le plus 
efficace

he, N B., 4 janvier 1884 
et Nelson,

ontréal.
a bonté de m’envoyer 6 ou 
Valéria ? J’en ai fait usage 
e résultat a été tel que mes 
•epoussés très épais. Plu- 
été témoins que cette pom- 
é une nouvelle chevelure, 
ire l’txpérie ce. Je vous 
tiers un certificat en faveu

;e, et ce) secours doit être demandé 
lux plus expérimentés, car le corps, huma n 
est quelque chose de trop précieux pot r 
être négligé. Alors s’élève la question 
“ Quel médecin employer 7”

Le Dr Oscar J »hannbsskn, de l’L.iiver 
site de Berlin, Allemagne, a fait une étude 
de toute sa vie, du système nerveux et 
gemteui inaire.

SES REMEDES GUERISSENT 
Toute Débilité ou dérangement du système 

erveux ) compris la Spermalhroée, Go 
urhée, ta Sphilie, la Stricture et l’Impor- 

tenue, etc,, etc.
PAKCEQUË vous avez été tromjie e- 

abusé par les CHARLATANS qui prèlen 
datent guérir cette classe de maladie, 
n’hésitez pas à essayer de la méthode du 
Dr Joiiannessbn, avant que cette malauu 
devienne chroniaue et incurable.

“SpimeTcures^^^^ 
MERVEILLEUSES pOttt(lWi

DKS " n
Maladies des Rognons ')

KT !
Des Affections du Foie
Parce qu'il agit à la fols sur le FOIE, les 

INTESTINS et les ROGNONS.Les plâtres de la façade, le 
gris des persiennes sont bien un 
pen criards, mais le cadre de 
verdure dans lequel se profile 
la maisonnette est d’un aspect 
ravissant.

An fond, à gauche et à droite, 
des gros bouquets d’arbres d’es
sences différentes ; devant, une 
large et longue pelouse ovale, 
ornée de deux corbeilles, au mi
lieu de laquelle se sont égarés 
comme par hasard trois arbres 
verts.

De chaque côté de la maison, 
encore des pelouses plantées 
d’arbres fruitièrs, des massifs 
d’arbustes, et des allées sinueu- 

qui vont aboutir, soi: à des 
chambres de verdure, soit au 
petit bois qui sa dessine par 
masses imposantes en arrière de 
l’habitation.

La rosée scintillait 
dans l’herbe, une fraîcheur ex
quise régnait dans cette verte 
oasis, mais il était facile de pré
dire la magnifique journée que 
saluant le chant des oiseaux.

—Ma foi ! s’écria tout à coup 
un homme d’un certain âge, 

nous ne pouvions pas

Parce qu’il débarrasse le système des hu
meurs viciées qui produisent des maladies des 

gnons et des voies urinaires, des maladies 
bilieuses, la jaunisse, la constipation, les hé- 
morrhoïdes, le rhumatisme, la névralgie, les 
affections nerveuses et toutes les maladies 
auxquelles les femmes sont suj
asrnEci est bien démontré-as

IL GUÉRIT INFAILLIBLEMENT 
NSTIPATION, lea HEMOR- 
RHOIDES et le RHUMATISME 

fonctionner librement tous les 
organes,

PURIFIANT AUSSI LE SANG
ur normale

U dévoué,
G. A. Girouard,

ex-député de Kent.

Ottawa, 15 mars 1884 
e depuis deux ans mes cire 
it beaucoup et après que 
ge de la pomma ce VALE- 
, mes cheveux ont et ssé de

En faisant
GRATIS-®»

On enverra par la malle un irait" pré 
oieux du système du Dr Johannessen par 
(alternent cacheté à toute person mi soul 
Irani d cette maladie, pourv • qu’elh 
s’adresse à son seul agent autorisé, air 
Etats-Unis ou au Canada

HENRY VOGELER.
49, South Street, New-York

Divers symptômes compliqués sont liai 
tes par les prescriptions spéciales du doc 
leur Johannessen d’après l’avis d’un mé
decin dûment quaiiüé.

Toute correspondance confidentielle cl 
toute réponse est envoyée frais de posit

. Bélanger, svstème sa vigueu, 
chasser la maladie.

LLIERS DE CAS 
graves de cos maladies ont été 
lagés et, en peu de temps 

RADICALEMENT GUERIS. 
Prix. $1, sous forme liquide ou en pondre.

En vente chez tous les pharmaciens.
On envoi le remède en poudre par la malle. 

Wells, Richardson & fie., Burlington, Vt. 
Envoyée un timbre et vous recevrez un 

Almanach pour 1884.

et donnant au
Photographe,

Mil
■b dles plus

d’Alfred, 19 janvier 1883

ue la Valéria m’a été très 
il la chute de mes cheveux 
ser sur la partie chauve des 
longs mais clairs. Je dois 
[ue je n’ai employé qu’une 
ria. Je suis âgé de soixante-

F. X. Bougie.

jury, E.-U., 23 déc. 1882.
S, certifie par la présente ce

t cent quatre-vingt-un, par 
liions et l’éludes plus ou 
s, je me vil petit à petit de- 

en quelque» semaines, je 
es cheveux iu sommet de 
alors part de mon malheur 
qui m’expédia deux boites 
e inventée par lui et appe-

i prescription, je le dis, je 
peu, car je l’avoue, je la 
curieuse encore plus dou- 

nporte le désir de ravoir ma 
lit faire l’essai de La Fa- 

e fut pas ma surprise, après 
i semaines, d voir comme 
etits cheveux couvrir touts 
ive de ma tête. Je redoublai 
si de confiance et de poac- 
; mois après, j’avais, sinon 
en grande partie ma cheve

Fee reconnaissance de cause 
mde à tous ceux qui comme 

malheur de perdre leurs 
us utile et la meilleure d» 
nades, La Valéria.

L. P. Champagne.

t
ses

84—1 an

l’onsmatoire de Musqué,
3X3 RUE SUSSEX.

JULES HAEMERS,
encore

Prix modérés pour commençant*.
13 octobre 1885—ta.

Tapis, Tatis, Etcper.

dre. Tu te procureras 
une petite voiture à bras. Tu 
te rendras ensuite chez le mar
chand do meubles dont voici 
l’adresse, et tu le prieras, en 
échange de cette carte de visite, 
de te remettre les meubles que 
je lui ai achetés tout à l’heure.

—Ca se fera,répondit Prosper, 
en prenant la carte du mar
chand et celle de l’architecte.

—Ensuite tu chargeras cette 
commode et ce fauteuil sur ta 
voiture, tu iras rue Saint-Victor, 
numéro 49, tu monteras au cin
quième, et tu placeras ces deux 
objets chez lar mère Rabat-Joie.

— La folle ?
—Précisément.
—Vous le connaissez donc, 

décidément ?
—Je ne l’ai vue que deux 

fois : lundi lorsque tu as voulu 
la frapper, et ce matin en allant 
visiter la maison où elle demeu-

—Patience ! tu vas compren- 
d’abord

MM DE TAFr
nous
choisir un plus beau temps 
pour pendre notre crémaillère !

Cet homme était M. Armand 
Vanescot.le propriétaire de cette 
charmante villa.

Il appuyait familièrement son 
bras sur l’épaule d’une jeune 
fille. A côté de lui marchait 

jeune homme de trente ans 
au plus.

Tous les trois, ils faisaient la 
visite de leur jardin et de leur 
maison,dans laquelle ils avaient 
couché h veille,pour la premiè
re fois.

Ces trois personnages ne nous 
sont pas inconnus. Us ont été 
déjà le sujet d'une discussion 
entre Andrée et M. d’Hérissay, 
discussion qui nous a révélé 
entièrement leur position et 
leur caractère.

— Voyons, mes enfants, dit 
M. Vanescot, dites moi franche
ment maintenant ce que vous 
pensez de cette bicoque ?

—Le plus grand bien, répon
dit Emile.

—C’est-à-dire qu’elle est ado
rable ! s’écria Fernande.

—Ainsi vous approuvez ma 
conduite ?

—De point en point.
- Et vous reconnaissez que 

mon architecte est un habile 
homme.

D'OTTAWA.
inq grand aeuorLiment, les moi' 
A’^rs, et 1 s plus bas prix en 

fait de

/ •

relarts, Rideaux.
>►

Corniche*, Pôle#, tiaru.lsire 
Meuble* de Sen te sorteetun

à La

MAISON Dt 1API D’UITAWA
148 Une NVAKKh.

SHOOLBRED et <JieMontréal, octobre 1883,
6, déclare avoir yerdu com>- 
îevelure if y a deux ans, j’ai 
les remèdes possibles mais 
En voyant l’annonce de la 
i Minervç, j'eus la curiosité

une boite ch z MM. Lavio- 
n. pharma liens, rue Notre- 
M. Lavioir tte lui-môm- qui 
), et il pourra attester que 
! a on /iron six mo.s—com- 
îve. J j me suis servi d’une 
lie m’a suffit pour me rendre 

d’autrefois, un peu plus 
int, les ch veux étant plus 
ix qui me connaissent sont 
terveiliés du résultat, 

n de la barrièi e de la Côte 
tt je serai heureux de don- 

le tous les faits que je viens 
is ceux qui voudront se ren
ame ce certificat de mou-, 
nent, en justice et en recon- 
• l’au.eur de cette merveil-

Ottawa, 17 Déc 1883

! MERS CA , A Ul.fi N 8

TRESui' DES DYSPEPTIQUES
O Cette préparation guérit, outre 

la Dyspepsie des Tubercuitux ou poitri 
nairea, les indigestions, les Névralgies, lei 
Débilités générales, les maladies du Foie e 
des Reins, les hydropisiee et les Rhumatis

’ Préparé par le^ ^ LACERTE.

Lévis, P.

CLI B HOCS a »
re An.l.n'Poal. dCP. O’MEARA

—Dans tous les cas, vous lui 
voulez du bien.

—Je désire soulager sa misè
re, voilà tout. J’ai vu sa cham
bre si affreusement nue que 

cœur s’est serré. Elle igno
re qui je suis, et je ne veux mê- 

pas qu’elle le sache. Tu en-

20 22 ET 24, RUE GEORGE la bouteille.
vente chez les pharmaciens

Prix : 30 cta 
En

dépôt chezCet f maison a été reparée, décorée et 
menblce à neuf, avec toutes les BLZEAR ALARÏE,

71 rue Bol tor, Jltaw
A éliorations Modernes 26 jnillet 1884

ti. J. Labelie,Des avantages spéciaux sont offerte aui 
artistes de théâtre.

La buvette est toujours pourvue des laeil 
leurs marques de

Vins, Liqueurs et Cigares.

mon

Huissier de la Cour Suprême, B 
HUE BRITANS IA, 

HULL,

imete.
tends ?

—Parfaitement, dit Prosper 
—Alors va-t'en. Tu reviendra 

lundi matin me rendre compte

Pierre Dgmk.

T. P. O’CONNOR. Prop.x tous les pharmaciens 
M- HARVEY, boite II Ottawa, ot n"v !hS‘ttawa, 2 sept 1884

81
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REMEDE INFAILLIBLE

LES MALADIES DES ROGNONS 
LES AFFECTIONS DII FOIE 

La CONSTIPATION, les 11EM0R- 
RII01DES et les MALADIES 

DU SANG

----- POUR-----

Lee Médecin* reconnaissent son 
efficacité.

“ Le “ Kidney Wert ” est le remède le plus 
efficace dont j’aie jamais fait usage.”

Dr V. C. Ballou, Moncton, Vt- 
“ On peut toujours compter sur l’efficacité 

du Kidney Wort ”
Dr R. N. Clark, So. Hero.Vt. 

“ Le “ Kidney Wort” a guéri ma femme 
qui était malade depuis deux nus.”

Dr C M hummerlin, Sun Hill, Ga 
DANS DES MILLIERS DE CAS 

opéré des cures, lorsque tous les autres 
remèdes avaient échoué- C'est un remède 
qui n'est pas irritant, mais efficace, dont 
1*effet est snr et qui ne nuit jamais à la 
_ uté, dans aucun cas.

Il pnrifie le sang, fort 111 
donne nne nouvelle vie à tous les or
ganes importants du corps humain. Il réta
blit le fonctionnement normal des rognons, 
débarrasse le foie de toutes maladies et règle 
les intestins. De cette manière, le système 
est débarrassé des maladies les plus dangé-

il a

reuses.
Prix^$1, sous forme liquide ou en voudra.

oi le remède en poindre par la malle. 
WELLS, BICHARD80N &( le, Burlington, Vt

m

KIDNEY-WORT

KIDNEY-WORT

KIDNEY-WORT

KIDNEY-WORT

M
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ï UNE EMKUTE A LONDRESERRATA LE MONDE ET LA VILLE NAISSANCE CHARBONLes Libéranx-Couservateurs
Listes des Voleurs—Acte des 

Franchises.
Qui sont qualifiés comme 

Voteurs dans les Cités.

En cettg ville, Madame T. Lemay, uneM. Rattey nous prie de rectifier 
les erreurs les plus importantes 
dans son article, et qu’il n’a pu 
corriger, n’ayant pas vu l’épreuve 
avant i’unpression.

Après 1609, dans la prem ère 
colonne, il faut lire “ et en 1610.” 
Au lieu de 16*28, lisez “ 1618.” Tes
son at au li°u de Tissonat. Dans 
la 67ôme ligne, deuxième colonne. 
44 1618” au lieu de 1611.

Londres, 8—Les socialistes ont 
fait une démonstration aujourd’hui 
dans les rues de cette ville. En se 
rendant à Hyde Park ils ont essayé 
d’envahir les bureaux des affaires 
de la guerre. Ils ont envahi la 
résidence de M. Motley autrefois 
occupé par M. John Bright et y ont 
tout brisé. Nombre de maisons 
sur la route ont subi des dégâts en
core plus considérables. Le club 
Devonshire a aussi été l’objet d’une 
attaque furieuse.

L’hôtel Hatchett, aux numéros 67 
et 68 de la rue Piccadilly a été sac 
cagée. Un carosse qui se trouvait 
sur la route, au sortir de cet hôtel, 
f it mis en pièces. Les émeutiers 
en ramassèrent les débris pour s’en 
faire des armes. Le long des rues 
Régent et Oxford entre la rue Pic- 
cadillo et FI y de Park les maisons 
ouf été attaquées sans distinction. 
Il n’en est guère qui aient conservé 
leurs carreaux intacts.

Pendant ce temps plusieurs mil
liers de tapageur qui étaient restés 
sur la place Trafalgar, provoquaient 
la police et se portaient môme à 
des assauts sur < lies ou sur des 
personnes inoffensives. Dans une 
de ces attaques la populace ren
versa deux piliers de granit qui 
tombèrent en travers du chemin 
de fer de Charing Cross et entra
vèrent complètement la circulation 
des trains. Chaque fois que la 
police voulut enlever les obstruc
tions elle fut repoufsée par les 
émeutiers.

La police est unanime à déclarer 
que la présente génération n’a ja 
mais été témoin d’un pareil désor
dre accompagné d’aussi peu d’effu 
sion de sang. Quelques officiers 
estiment à cinquante mille 1- nom
bre de ceux qui ont pris part à l’é
meute

Les meneurs socialistes Burns, 
Hyndiman, Williams et Cham
pion seront probablement pour
suivis.

C’est sur les rues Audley et Ox
ford que les émeutiers se sont 
montrés le plus violents. Deux 
cents magasins et une douzaine de 
clubs ont éprouvé des dégâts. Une 
• inquantaine de magasins ont été 
pillés, y compris des étaux de bou 
chers, des buvettes, des magasms 
de bijoux, été. La police éta't 
complètement impuissante au début 
mais a réussi finalement à disperser 
les émeutiers par petits détache
ments. Les trouues ont été tenues 
sous les arm- s toute la soirée 
pendant que la police faisait la 
patrouille dans les rues.

M. Riopel, M.P., était en ville hier.
Monseigneur Grand n a prêché à 

Lachine hier.
Il y a eu à Toronto la semaine 

dernière 60 naissances, 6 mariages 
et57 enterrements.

Le troisième concept du “ Ottawa 
String Quartette Club” aura lien 
ce soir à la salle St James.

Nos remerciements à MM. Lavi- 
gne et Cie pour l’envoie d’une 
marche intitulée : “ La Glissoire.”

La course d’un mille au Patinoir 
à Roulettes entre Forbes et Durant 
a été déclarée nulle, les adversaires 
étant égaux.

Nous espérons que nos lecteurs 
n’oublierons pas le concert de Mlle 
O’Reilly au Grand Opéra, demain 
soir. Les billets se vendent rapide 
ment et tout fait espérer qu’il y 
aura un auditoire d’élite.

M. Alphonse Roy, déjà si avanta
geusement connu du public, et à 
la demande d’un grand nombre 
d’ mi-, donnera une autre soirée 
jeudi a la salle St Jean Baptiste.

Les pâles couleurs (chlorose) et 
l’anémie sont heureusement com
battues par l’emploi régulier du 
Fer Bravais ; celui-ci redonne au 
sang appauvri la coloration qu’il a 
perdue par la maladie.

Le Grand Opéra était rempli 
hier soir pour la représentation de 
41 Devil’s Auction.” C’est une pièce 
dont le mérite consiste surtout 
dans le maniement des scènes et 
les changements à vue. Pour 
l’oreille, il n’y a pas giand’chose, 
pour l’intelligence, presque rien, 
mais pour les yeux, il y a beau 
coup, oui beaucoup. Un aveugle 
se serait embêté hier soir au Grand 
Opéra.

“ Silver King” a été joué hier 
soir, au Théâtre Royal, devant une 
salle comble. M. Gilmour, le beau, 
le séauisant G Imour si aimé, si 
écouté, si admiré des dames a été 
appelé, rappelé, bissé, par un au
ditoire d’élite qu’il a su tenir tout 
le temps sous le coup d’une émo
tion et d’un enthousiasme extraur 
d inaires. De lie Fletcher toujours 
si forte et si sympathique dans les 
grands rôles, a remporté un grand 
succès hier soir dans son role de 
Nellie Denver. Lé reste de la trou
pe s’est aussi surpas é. Ou jouera 
“ Silver King ” le reste,,de la se
maine.

fille.

THEATilF ROYAL Pour
LE CHARBON

Locataire et Direct, J. H. GILMOUR 
Gérant, LACKAWANNAL. HOWARDmasculinToutes personnes du sexe 

âgées de 21 ans, sujettes britanniques par 
naissanceàou naturalisation, et possédant 
quelqu’une des qualifications suivantes .

1. Tout propriétaire ou occupant d’une 
propriété immeub'c, soit de son propre 
ch* fou du chnf dosa femme, évaluée a 
$300.

2. Tout locataire payant un loyer de 
$2 par mois ou de $20 par année.

3. Toute personne retirant un revenu 
de $30U par année ou de £6 par semaine 
de ses gages, de sou commerce, de sa pro
fession ou de placements faits en Canada.

4. Toute personne qui est le iils, le beau 
tils, le petit-fils ou le gendre d ■ quiconque 
possède une propriété de la valeur de $<>UU 
et plus.

Tous ceux qui sont favorables au parti 
Libéral-Conservateur et dont le nom n’est 

sur les list- s électorales mal-

5
semaine commençant £

DE PREMIER CHOIX
Est importé, chaque jour, tout frais tiré 

des mines,

A bord des Chars seulement

LUNDI, 8 FEVRIER,
RETOUR DE LA

COMPAGNIE GILMOUR.

Pour 1

CLUB ST HUBERT

L’élection annuelle de ce club a 
en lieu hier soir.

Président—T. G. Cuorsolle, réé-

ler Vice Président—J. G Taché

2è ne Vice Président—L. Cham
pagne.

Secrétaire—P. Boulay,réélu.
Trésorier—E Smith—réélu.
Directeur du tir— J. N. Des!au 

ners réélu.
Curateur du musée—Alf Bu 

veau. 2
Memb-es adjoints au comité de 

Régie—P. Trudeau, A. Leclair et 
Thos. Brulé.

Le club compte 50 membres ac
tifs. Lundi prochain, à 2. hrs. p. 
in., au quai tie la Reine, aura lieu 
le concours pour la médaille I.é- 
goski. Quatre tireurs de Carie 
ton Place et quatre d’Ottawa ont 
envoyé un défi à M. Trudeau, le 
possesseureacluel de la médaille.

Bas prix. Qualité garantie.

J.OUmmilTH&Cie
LOUON JOUERA CE GRAND DRAME :

MB KING!lu.

186 RUE SPARKS.
Matinées: JEUDI et SAMEDI. 

Admission: 15 et 25 cts. Portes ouvertes 
à 1.30 p. m. Levée du rideau à 2.30 

Prix d’admission : 15,20, 30 et 50 cts. «ut*
pas encore
gré qu’ils possèdent une ou ^plusieurs de» 
qualifications ci-dessus, sont priés <1 en
voyer immédiatement leurs nom et pré- 

\noms, adresse, la ua ure de leur qualilica- 
tion à l’un des messn urs dont suit la 
liste :
QUARTIER VICTORIA—C. Gagné, rue 

Wellington, ou R. S McKenzie, 167 
Cambridge. 

eUARTIEtt WELLINGTON—C. Magee, 
24 rue Sparks.

QUARTIER ST. GEORGES— Thomas 
Birkeu, rue Rideau.

QUARTlhR BY — P. H. Chabot, rue 
Sussex. \

QUARTIER OTTAWA — Wm Mcfiyela 
de l’Eglise, ou Chas. Desjarjlins, 

échevin, 85 rue Water.
Ou à D. O'Connor, président de l’uBia- 

tion Liberale-Co is* rvairce. ^*
J. W. McRae, Association Libérale-Con

servatrice des Jeunes Gens.
Thos. Stewart, Association Libérale Con

servatrice des Ouvriers, 531 rue 
Albert.

Oscar McDonell, le Cercle Lafontaine, rue 
Rideau.

AFFAIRES AFFAIRES L’HVoitures! Voitures! i

Voitures couvertes ou decouvertes, 
Phaétons, Rockaways, Express, 

Chariots à pain, etc., etc.,
Faits à ordre, aves soin et promptitude. 
Je répare aussi les voitures et ferre les 
chevaux, etc., etc. Les matériaux que 
j’emploie pour la confection de mes voi
tures sont de première qualité et mon 
ouvrage est garanti tant sous le rapport 
du travail de la main d’œuvre que sous 
celui de la solidité et du fini.

Je sollicite le patronage du public en 
général.

Pour quelqufs jours seulement, C’e
nous
Làfm
cevoi
Chap
rant.

Rpnld leu noires.
Dentelles crème,

Dentelle* brunes, 
Dentelles conleur cafo 

Dentelle de fantaisie, 
Dentelle perlecs. ERA

LE CURÉ DE FALL RIVER ALFRED MATHIEU,25 tour cent au-des'ous des 
prix ordinaires.

Marchandises d’Hiver ven
dues sans réserve

LetNo. 380 rne Clarence, Ottawa
24 juillet 1885. ne se

nous
plus i
qu’il
dateu
44 Car
pour

Nous trouvons dans le Canadien 
de St Paul, l’entrefilet suivant au 
sujet de la colonie canadienne- 
fratiçaise de Fall River :

Nous sommes heureux d’appren 
dre que le Rév. M. Laflamme, 
nommé récemment pasteur de la 
congrégation canadienne de Fall 
River, Mass., dans une lettre à un 
de scs ..mis de St Paul, fait le plus 
grand éloge de sa nouvel'e congré
gation, et exprime l’espoir fondé 
que, la Providence aidant, la ter
rible épreuve par laquelle ont passé 
nos compatriotes de Fall River, ne 
laissera plus bientôt de traces

Le Rév. M. Laflamme est bien 
l’homme qu’il fallait à Fall River : 
orateur disti gué, esprit d’élite, 
apôtre zélé. Canadien, patriote, 
organisateur par excellence, jamais 
instrument de la Providence plus 
digne et plus apte n’a été préposé 
à un poste où toutes ces qualités 
sont en quelque sorte d’une néces 
site absolue.

Nous félicitons cordialement nos 
compatriotes de Fall River d’avoir 
mérité un tel guide spirituel."

la

Photographies v
GRANDE REDUCTIONNous ne refusons aucun offre raisonnable.En s’adressant à l’un ou l’autre de ces 

messieurs, on pouara obtenir toutes les 
informations désirées et des formules im
primées.

Que chaque conservateur n'oublie pas 
de se faire porter sur la liste électorale 
avant la fin de février.

Qu’on ne l’oublie pas! Qu’on ne l’ou
bli- pas 1

WOODCOCK,
Ho. 39 rue Sparks
1. H. LiYERDUftE 12.00 par doz.

l'oUN MOIS miEHENT No
Photographies grant eur comn

cent
c’est i
desce
Canai
badin

CABI1STBT

UN MOT EN PASSANT CHEZMAGASIN GÉNÉRAL DE
Dorion <&FEMOmERIEM. le Rédacteur du “ Canada,” Ce

Delorme
HO Rue Sparks et 569 Rue Sussex,

taté,
pris 1
nairt
fraii ç
avant
précii
Frani
Lisez
qui n
prise
tvouv
ce qu
rien ]
il ne
proqv
La so
çaiset
restai
me—
diens
lions

Nous voilà à la veille de la ses- 
du parlement fédéral. Desion

grandes et graves questions vont y 
être discutées. Questions financiè 
res, questions commerciales, ques
tions légales, questions administra
tives. questions de chemins de fer, 
et puis donc, cette question de Riel 
qui a préoccupé et préoccupe encore 
tant de monde. Au mimieu de ce 
dédale de questions, il y en a une 
toute petiie que l’on fait venir de 
temps à autre devant le parlement. 
On s’en occupe pendant quelques 
minutes, puis on l’envoie dormir. 
Son sommeil dureia quelquefois des 
an nées. Je veux parler de la question 
du service civile en ce qui regarde 
Ja retraite des vieux fonctionnaires. 
Un employé après avoir contribué 
pendant vingt-cinq ans < t plus au 
fonds de retraite, se retire, il p er
çoit sa pension vendant un an, 
il meurt. Cet employé, n’ayant 
reçu tout le temps de son 
qu’un salaire à peine suffisant pour 
soutenir sa famille, en mourant, il 
laisse sa femme et ses enfants, en
core incapables de gagner leur vie, 

le sou et réduits à chercher 
leur soutien chez des parents. Si 
ces derniers, n’ont pas le moyen de 
venir en aide à cette veuve et à ces 
orpnelins, qui en prendra soin ? 
Voilà la question qui mériterait, ce 
me semble, un peu plus de consiaé 
ration qu’on y a apporté jusqu’à 
présent.

Le gouvernement aurait donc 
un moyen bien facile à sa disposi 
tion pour remédier à cet état de 
chose. Ce moyen serait d’étendre 
une partie de la pension aux veu
ves et aux orphelins n’ayant pas 
encore atteint l’âge de vingt et un 

Pour fairè face aux dépenses 
additionnelles qu’occasionnerait 
cette extension de la pension, le 
gouvernement n’aurait qu’à retenir 
sur le salaire des employes un 
percentage plus élevé. Aujourd’hu 
la retenue est de deux pour cent, 
qu’il retienne Vois pour cent ou 
même quatre et personne ne s- 
iècii-ra. Au contraire, on diia 
que le gouvernement a agi avec 
sagesse et le se. vice civil n’aura 
que des louanges a lui faire. C-.‘ 
sera une action d’humamté dont 
l’avenir lui tiendra compte.

Vous trouverez chez moi tout ce
qu’il faut dans cette ligne

Outils, Flous, Câble, Chaîne,
Sto.

Peintures, Huiles, Vernis, Vitres, Mastic,
Etc.

Coin de la rue Rideau. 
OTTAWA.

18 Oet. 84 lu.AVIS SPECIAUX
tDRAME REEL

On a besoin immédiatement de 
1000 personnes pour acheter notre 
célèbre thé du Japon, 8 lbs. pour 
$1 chez N. A. Stvard, rue Dalhou

ViOn écrit de Santiago Chili : Comme par le passé un assoi t 
ment complet de HsUne troupe dramatique italienne, 

dirigée par un nommé Pandolfini, 
donnait ici des représentations de 
la “ Théodoia” de Sardou. Le per 
eonnel se trouvant insuffisant, plu
sieurs jeunes gentlemen chiliens 
offrirent leur concours pour inter
préter les rôles secondaires. Par
mi eux se trouvait Enrico Saiarabo, 
qui depuis l’arrivée de la troupe, 
poursuivait de ses assiduités l’artis
te chargée du tôle de Mme Sara 
Bernhardt, Mlle Arm Ida Bellocca.
Enrico Saiambo s’était chargé dq 
rôle du bourreau qui vient au der 
nier acte étrangler Théodora; mais 
accomplissant sérieusement sa tâ 
ehe, notre amoureux éconduit, en 

tant le fatal lacet au cou de 
l’actrice, tenta réellement d’étran
gler Mlle Belloca. L’infortunée
jeune fille ae débattit et tomba en )arce votre estomac et vos iu- 
poussant un cri effroyable, aux ap- testills4som SOUvent dérangés, ser 
placements du public, qui con- vez vous san9 hésiter des Amers 
sidérait cette scene dramatique CaQadiens du Dr N. Lecerte jes. 
comme le comble du réalisme dans ls sûnt le plus sûr rophylacti 
l’interprétation Cependant, les au- 4ue ou prévenlif de ces redoutables 
très artistes s étaient précipités au Sialcidi^B 
secours de !• ur camarade, qu’ils 3Q ctg la bouteiile. 
relevèrent dans imi état lamentab.e.
Quant à Ennco Saiambo, il fut ar
rêté et incarcéré pour tentative de 
meurtre.

QUINCAILLERIE. 
69 & 71 Rue WILLIAM

8 lbs de thé Japon pour $1.00. N 
A. Savard, rue Dalhousie.

NOUVELLE DE MANITOBA sie.
ES SOUMISSIONS adressées au 
soussiDEncore une fois, l’éclair s’allume 

et le Ciel va tonner, pour éclaircir 
notre horizon parses bienfaits.

Seigneur que votre bonté est 
grande, en daignant si bien nous 
protéger ; toujours de vos enfants 
vous vous faites bien comprendre, 
surtout à l’heure du danger.- 

Montres, joncs de mariage et 
bijoux de tous genres et à bas prix. 
Chaque article est garanti tel qu’on 
le représente, sinon l’argent sera 
remis Chez H. Norez, rue Rideau, 
No 30.

(Du Manitoba du 4 fèvriei )

La glace de la rivière Rouge 
• esu: e environ 3 pieds.

L’élection des commissaires d’é
cole de la ville a eu lieu lundi. 
L’honorable M. Royal et M. Lazare 
Ferland ont été réélus.

Les dames de Saint Boniface ont 
formé une société de bienfaisance 
q"i doit être connue sous le nom 
de “ Uuvroir de Saint-Boniface ” 
L’on s’occupera de la confection 
de haraes pour les nécessiteux et 
de linge d’église pour Its missions 
pauvres. L’organisation de cette 
société a dû se compléter aujour 
d’hui.

L’élection es commissaires pour 
l’arrondissement des écoles catho
liques de Winnipeg, s’est faite 
lundi ; tous les candidats ont été 
élus par acclamation :

Qu.irth r 1 —MM. Noé Chevrier 
et T. S. Quigley

Q lai tier 2—MM N. Bawlf et D 
Mcllroy,

Quai lier 3—MM. M. McMrnus et 
John O’Connor.

gnè, sous enveloppe cachetée, 
“ Soumissions p ur Impres- tmarquées

sions, ou “ Reliure,” (selon le cas) seront 
reçu- s jusqu’à midi du premier jour de la 
prochaine session du parlement, le 25 
février 1886 (date après laquelle il ne sera 
reçu aucune soumission), pour les impres
sions et la reliure requises pour le parle
ment fédéral.

Dr ALFRED SaVARD
Bureau :

«0. 376, RUE CUMBERLAND.
Ancienne résidence du Dr Prévost. 
Ottawa, 'uai

Aucune soumission ne sera reçue que 
si elle est faite sur la formule que l'on 
pourra se procurer du soussigné, de qui 
l’on pourra aussi obtenir tous les rensei
gnements néces aires.

Le Comité ne s’engage pas à accepter la 
plus basse ou aucune soumission.

Par ordre, J
HE.tRY HARTNEY, 

Greffier du Comité collectif des 
Impressions des deux Chambres 

Dépt. des Impressions du Parlement, 
Ottawa, 25 Janvier 1886.

OUÏS

James R. Bowesservice

LeARCHITECTE
Chambre 25,

SC0TISH ONTARIO CHAMBERS
RUE SPARKS.

Ottawa, 18 fil 1885

ici q
pour
44 dét
sieur
ne de
et à
emba
faisio
Canai
diens

Si vous craignez de devenir con- 
somptif à cause de votre dyspepsie, 
et de votre manque d’appétit, ou en 
.tore si vous redoutez le cholére

rousans

VALIN & ADAM,
Avocats et Notaires Publics.

ARGENT A PRETER. 
BUREAU : 25 me Sparks,

VHotel Russell.
-à-t

JeAqueduc d’Ottawa J. A. VALIN,
M. Adam, membre du barreau de Qué. 

bec, s’occupera aussi des affaires requé 
rant son attention dans cette province.

28 février 1885

A. A. ADAM. C’est
PATINOIR A ROULETTES

44 ROYAL”
tire

T'xES SOUMISSIONS cachetées, sdres- JLz sées au soussigné et portant la sus- 
criplion “ Soumission pour Tuyaux en 
Plomb, Tuyaux en Foule,et Ouvrages en 
Cuivre, e c ,” tel que requis par la munici
palité, seront reçues jusqu’à MBRCÏREDI 
le 24 février 1S86, pour fournir les effets 
suivants :

10,000 lbs de tuyaux en plomb, pour 
services.

36 tonnes de tuyaux en fonte, 5 po ces 
de diamètre.

'0 tonnes de tuyaux en fonte, 3 jouces 
de diamè re.

Des borne-fontaines, de soupapes, divers 
ouvrages en fonte, i obi nets d’an êt en 
cuivre, accouplements, etc.

Ces articles devront êlre foum's à la 
corporation, durant l’année 1886.
,* Les spécifications et conditions du con
trat p uvent être vues en s’adressant au 
bureau de l’ingénieur de la ville.

De>soumissi ns séparées, pour -chacun 
des items sus-mentionnés seront reçues, 
mais la munie 
cepter la plus
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ans UNE PENDULE ORIGINALE APROGRAMME DE LA SEMAINE : 
Attraits extraordinaires.

L’ALMANACH DU PURGATOIRE OU 
ANNUAIRE cessic 
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PRESEN PS POUR NOEL ET LE 
1er DE L’AN Un brevet d’invention vient 

d’être délivré pour une pendule 
originale. Elle consiste en un ta in
born in sur la peau duquel les 
heures sont représentées par des 

à ôtr (toun«s omme fleurs peintes, et sur lesquelles de 
<1- i',.ne à l’a-.itrc glissent doucem-mt

Grande matinée chaque après-midi cette 
semaine ; attraits sans rivaux et bonue 
musique.

Jeudi le 11 Février au soirf la musique 
des Gardes sera présent.

Mardi soir, grande \ artie de polo pour 
des médailles et le titre de champion, les 
Capita •. vs. lus Victorias.

Mercredi soir, course de 2 milles.
Jeudi soir, grand soirée au bénéfice de 

M. Rennie. La musique des Gardes sera 
au complet. Courses de jeunes filles, 
course d’hommes, course des r -porters, 

bicycle et la grande partie

De l'œuvre des âmes du Purgatoire vient 
urs très-intéres- 
ea icoup de plai

sir et un grand profit. Nous le recom
mandons à tout le monde. On le trou
vera chez L. A. St Louis, 1527 rue Notre- 
Dame. Il contient 80 pag s et ne se vend 
que 5 vents. En voici le sommaire :

Excellence de la dévotion aux âmes du 
Purgatoires—Que votre volonté soit fai le 
dans le ciel et sur la terre et dans le Pur
gatoire-Fondation de messes—Lettres de 
France—La messe du missionnaire—Trai
té de l’amour de Dieu par St François de 
Salles—Les amis particuliers du bon Dieu 
—Lettres et petits traits concernant l’œu
vre—Les sentences d’or. Qn peut aussi 
se le procurer à Ottawa chez M. Eugène 
Têtu, No. 83 rue Waller.

de paraître. Il est toujo 
saut, et on le lira avec b1a‘8 pris mm?s qui d dirent ache

ta v uva . rés«-uts tiouvei ■'lit à mon 
magasin un liés joli Cu >tx d’ojpls
bien p?
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Noel et du 1er de l’an avec i user ra
tions en fiançais et en anglais.

Livres de pr ères reliés avec 
élégance, livres d’histoires avec 
gravures coloriées pour les enfants.

B-^aux objets de piété d’un fini 
tout iionvea i.

Albums avec couverts en peluche 
en cuir et une grande variété d’au
tres articles qu’il serait trop long 
d’énumérer ici. J’ai aussi un ma
gnifique choix de jolis jouets poui 
les enfants.

Tout sera vendu à bon marché 
P. C. GUILLAUME,

455 Rue Sussex.
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deux abeilles ; une grosse et une 
petite marquant l’une les heures, 
l’autre les minutes. Les deux in
sectes n’ont aucun contact visible 
avec le mouvement ; ils sont en 
Irai nés dans leur course circulaire 
par deux aimants placés directe
ment au dessous d’eux, derrière la 
peau du tambourin.

d.;course en
Un père de famille.

La salle sera ouverte a un patineurs de
puis 7$ hrs. à 10 p.m., et les courses au
ront lieu de 10 hrs. à 11 hrs.

Samedi soir—Grande soirée—Venez de 
bonne heure^-Grands attraits—Courses,

Le palais et l’estomac d ; l’homme 
n’éprouvent nulle part plus de sa
tisfaction qu’au restaurant Lanctôt.

1000 personnes sont priées de 
se rendre aussitôt possible pour 
acheter le célèbre thé Japon, 8 lbs 
pour $1.00. N. A. Savard, rue Dal 
houeie.

11ipalné ne s’engage pa s à ac- 
basse ou aucune soumis- au

Far ordre du comité du département de 
l’aqueduc.

desG-ande soiréï complimenlaire au béné
fice pour M A. 8. Rennie le 10 courant.

Grand carnaval costume, militaire, etc., 
le 18 courant.

Lt s propriétés de la Diphthérine 
du Dr N. Lacerte sont inapréciables 
pour toutes les maladies de la 
gorge, des bronches et des pou
mons.

—Faites l’eseai ae la VAJLE. 
RIA. C’est la meilleure pom
made contre la chute des 
cheveux et la Calvitie- En 
zente chez C. O. D ACIER. 
Pharmacien. *« Niiesex
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ROBERT SURTEES,
Ingénieui • Civil.

A. S BENNIE,
Gérant.

Bureau de l'Ingénieur Civil, 
Ottawa 5 février 1886.
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